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ýýne.,m.1abuse! ses arrièreýpetIts-iis - Sainte-Croix en AC'die; tuand la le vois k'S'évidance: Louis Hébert, c'était un hom-
Québec a donnés à repassanCen France, Ilàme engoi3sée, mail me 1 Egto vir 1 Car on n'est pas un

se. Mais là-bas comme ici, 1 Mont- toujours courageux, par deux lois, d'abord homme, imes frères, uniquement et simple-
'Jgommýe à Québec, beaucoup des nôtres en ï607, puis en 16t3, au lendemain de ment, pour naître, croître et se développer
le-,droit de se réclamer de cette hono- l'incendie de Port-Royal par Argi(il; quand à la façon d'un végétal, d'un arbre de la

filiation. À Montréal comme à Qué- je le vois revenant, quelques années plus forêt ou 4'une plante des champs et re-
e par tout le Canada, l'esprit du pre- tard à Québec cette foas, en 1617, malgré tourner ensuite dans le néant d'où l'on est
père de famille de la Nouvelle-France les oppositions apparemment raisonnables sorti. L'on n'est pas un homme, unique-

sý traditions qui viennent de lui sont de tous îles slens, emmenant sa femme et mentýet simplement, mes frères, pour inan-
comme ils sont vôtres. Certes, je ses enfants, pour seconder, les, efforts de ger, boire et dormir, se repaître, digérer,

à l'honneur en ce moment, et J'en Champlain, quand je le vois se mettre 'à et puis mourir et s'en aller, sans plus, se
ure confondu. Mats en méme temp% l'oeuvre résolument, ici même sur ce sol pulvériser dans le rien d'une tombei Nous

,,,haut, -que moi, les Moniréalais sont où se trouve la haute ville de Ouébe, très sommes plusgrands. que cela 1 Nati sumus
brés dans mon humble %personne, et, ýexacten1,ent là où se dregient aujourdhui ad major& 1 Sans parler des destinées

me permette de la dire, Je mleil ré- les constrt'Ktions du Séminaire, du palais, étertretles qui nous attendent, tous, on est
,,-,,'profondément pour notre commun cardinalIceet de la basilique; quaA je le un homme, dès Ici-bas, pour penser et pour

vous et à nous, lequel, doit vols bkher, abattre les arbrM défricher vouloir, pour être actif, pour être énergi-
'ýun. Puissé-je n'étre pas trop Indigne et faire de la terre neuve, puis bécher, se- que et pour être v»)Iant. C .'est dire, en

confiance qu'on m'a marquée 1 Que mer, planter, arroser, et cela en dépit des deux mots, que Louis Hébert fut un bom-.
rWtn donne la force et (la gràce 1 tracasseries sans fin que lui suscitent les me superbement, car autant et plus queý,,quexàtrib6nëdictlon detout à l'heure, Apres marchands de la Compagnie des personne, il sut penser, autant et plus que

ce, m1rii. soit devant cet auditoire CentýAssocMs; quand je le vois, finalement, personne Il sut vouloir, autant et plus que
ta une g4Mnýe 1 triompher de tout et l'emporter sur tout, personne il fut actifi énergique et vaillant,0-0-0, s'établir en un mot, autant et plusse fixer, litre souche, -que personne U fut queP

vivýre et se survWri dans Une postititi qu'un et 3ut faire quelque cÈose pour sa
vraiment 41gne de -celle du père des patrie et pour son Dieu, pour sa race etý,1dr fo ' rtie., soit un homme brave et croyants ...... Il faut bien 'que le me rende Pour Sa foi.Tý%geùX, disàitJoab, l'un des fils de Di.

et' Fun <4e :Ses tènéiRUI4 à son frère (nuite à la 18)
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